
Les Bleus ont fait métier

Les Tricolores ont su se débarrasser plutôt aisément de l’équipe italienne. Le début de match a
été pourtant très difficile suite à une perte de ballon de Virimi Vakatawa et après une longue 
séquence de jeu, les transalpins vont inscrire le premier essai de la partie grâce à Sergio 
Parisse, leur capitaine emblématique. L’équipe de France va tout d’abord réagir par 
l’intermédiaire de Camille Lopez en inscrivant deux pénalités avant que les Français 
n’inscrivent leur premier essai de la partie sur une relance initiée par Brice Dulin, relayée par 
son capitaine puis ensuite brillamment conclue par Gaël Fickou après un joli travail de 
fixation de l’ouvreur tricolore, ceci sur le premier mouvement d’envergure de l’équipe. Mais 
ensuite l’équipe va montrer beaucoup de déchets pour un score à la mi-temps bien peu 
reluisant de 16 à 11. La seconde période sera mieux maîtrisée de la part des tricolores avec un 
peu plus de conservation de balle et Virimi Vakatawa inscrira le second essai tricolore après 
un très bon travail de fixation de Baptiste Serein. Les tricolores vont continuer en profitant de 
la baisse physique habituelle des italiens pour camper dans les 22 m adverses et Louis 
Picamoles ajoutait sa pierre à l’édifice après une mêlée proche de la ligne transalpine. Ce 
même joueur allait initier « le presque essai » du bonus offensif, refusé pour un passage en 
touche plus que limite. Finalement le quatrième essai viendra sur un très joli lancement suite à
une touche, avec la très belle intervention de Noa Nakaitaci relayé par le toujours omniprésent
présent Kevin Gourdon (qui n'a jamais déçu depuis sa première cap), celui-ci décalant le 
revenant Brice Dulin, auteur d’une prestation plutôt solide pour son retour sous le maillot 
tricolore. 

Ce succès est important dans les têtes, même s'il ne s’agissait que de l’Italie et qu’il faudra 
bien sûr confirmer cela contre le Pays de Galles lors de la dernière journée. A noter que cette 
année, le tournoi est tellement dense qu'avant cette dernière journée quatre équipes peuvent 
terminer second. Dans les autres matchs de cette avant-dernière journée, le Pays de Galles a 
battu l’Irlande avec un brin de réussite car les Irlandais ont copieusement dominé la deuxième
mi-temps. En effet, alors que le score était de 15 à 9 pour les gallois, le XV du Trèfle était en 
passe de marquer un essai sur ballon porté pour éventuellement prendre l’avantage au score 
pour la première fois du match, mais le jeune centre irlandais était victime d’une obstruction 
sur la fin du maul. A partir de ce moment-là, les Gallois vont être galvanisés et ils vont même 
alourdir le score grâce à un essai en contre de leur troisième ligne centre alors que les 
Irlandais faisaient tout pour essayer d’aller arracher la victoire.

L’Angleterre a écrasé l’Écosse même s’il faut tout de même noter que le XV du Chardon a 
très vite été réduit à 14 avant de perdre sa pépite, l’arrière Stuart Hogg. Grâce à cette large 
victoire le XV de la Rose a d’ores et déjà remporté le Tournoi des Six Nations, avant de peut-
être réaliser un deuxième grand chelem de suite et par la même occasion de battre le record de
victoires consécutives de la Nouvelle-Zélande, qui l'on se souvient avait été battue par 
l’Irlande, tient tient le XV du Trèfle est le prochain adversaire de l’équipe anglaise … et peut 
être ainsi avec la même équipe en face, une série d’invincibilité pourrait bien s’arrêter au 
même chiffre qu'il y a quelques mois en arrière. Le dernier match de l’équipe de France sera 
aussi capital face au XV du Poireau, car le vainqueur de cette rencontre restera dans les huit 
premiers mondiaux ce qui lui permettra de rester dans le deuxième chapeau pour le tirage au 
sort de la prochaine Coupe du Monde, en revanche le perdant de cette rencontre basculera à la
neuvième place mondiale et aura de très fortes chances de tomber sur deux cadors dans sa 
poule. A noter pour une fois, que nos amis du football sont plus intelligents que nous car ils 
procèdent au tirage au sort quelques mois avant le début de la compétition ce qui est plus 
logique car en deux ans et demi les forces de chaque équipe peuvent complètement changer. 



Ceci c'était vu lors de la dernière Coupe du Monde avec l’Angleterre qui avait sans doute le 
potentiel pour être champion du monde mais qui n’était même pas sortie de la phase de poule 
à cause de ce principe complètement idiot.

Dans le championnat de seconde division, Biarritz a lourdement chuté à Carcassonne et le 
championnat est tellement serré que rien n’est encore fait pour la qualification. Les Basques 
ont complètement loupé leur début de match avec un essai encaissé après 34 secondes de jeu 
seulement. Ensuite rien n'allait s’améliorer car 10 minutes plus tard les Basques vont 
encaisser un deuxième essai suite à une touche pour un score de 14 à 0. Les Biarrots vont 
ensuite camper dans le camp audois et inscrire trois pénalités pour recoller à cinq longueurs 
des locaux. A ce moment-là, je pense que l’arbitre aurait dû avertir les audois qui 
commettaient pas mal de fautes sous leur poteau comme il l'a fait quelques minutes plus tard 
pour les Basques dès leurs premières fautes. Je n’ai pas trouvé ça cohérent de sa part même si 
mis à part deux ou trois percées du jeune Hamdaoui, nous n’avons pas vu grand-chose de la 
part des Basques. Le score de 19 à 9 aurait pu être plus lourd à l’avantage des audois et ce 
malgré le fait qu’il possèdaient déjà le bonus offensif à la mi-temps. La seconde période se 
déroulera avec le même scénario où les Basques ne vont pas inscrire la moindre unité pour un 
score final relativement lourd de 32 à 9. Alors bien sûr ce revers ne met pas spécialement 
l’objectif de la qualification à mal mais attention car la fin du calendrier des rouges et blancs 
les verront affronter le leader et se déplacer à Colomiers et à Perpignan, les catalans s'étant 
dangereusement rapprochés des Basques avant de les recevoir d’ici deux semaines. Il sera 
donc capital de gagner le prochain match et espérer pourquoi pas un revers des catalans à Dax
car sinon ils pourraient nous dépasser au classement la semaine suivante. Vu que les Basques 
s’étaient imposés de peu lors du match aller, il y a des chances que les catalans soient devant 
en cas d’égalité, ce qui serait vraiment dommage au vu des efforts de ces derniers mois ! 

Dans le Top14, Toulouse a quasiment dit adieu à la qualification après sa défaite en Corrèze, 
et j’ai autant de mal à imaginer une qualification des rouges et noirs que de ne pas les voir 
disputer les phases finales, ceci pour la première fois de ma vie où encore de disputer la petite 
compétition européenne l’année prochaine.

Toulon a enfin réalisé un match complet cette année, malheureusement c’est tombé sur nos 
amis bleus et blancs qui n’ont pas pu rivaliser durant cette rencontre. Toulon peut espérer 
quelque chose s'il arrive à rester sur cette dynamique. Bordeaux a enfin retrouvé le goût de la 
victoire, il est vrai contre Grenoble mais les hommes venus des Alpes étaient en bonne forme 
ces dernières semaines. A noter que cette semaine, le manager girondin a annoncé son départ 
pour la fin de la saison. Lyon a dominé le Stade Français après une remontée digne de 
Barcelone et les rhodaniens ont définitivement assuré leur maintien. Le choc entre le 
champion de France actuel et le leader du championnat a tourné à l’avantage du second 
nommé, La Rochelle a tout simplement écrasé le Racing 92 sur ses terres. Les maritimes ont 
montré une nouvelle fois leur supériorité écrasante dans l’Hexagone actuellement, de leur côté
les champions de France en titre ne pourront sans doute pas défendre celui-ci au vu du 
calendrier démentiel qui les attend jusqu'à la fin de la saison.

La Section Paloise a conforté sa place dans le top six après sa victoire importante mais pas 
forcément emballante face à Castres, un autre prétendant aux phases finales. Montpellier a 
réalisé l’autre gros coup de cette journée en allant s’imposer brillamment en Auvergne avec le
bonus offensif largement mérité, et pourtant je ne porte pas spécialement dans mon cœur cette
équipe, mais là il faut admettre que les montpelliérains ont été impressionnants et en plus avec
un jeu très agréable à regarder, une fois n’est pas coutume. 



Pour finir un mot sur le tremblement de terre en région parisienne avec le projet d’union entre 
les deux équipes parisiennes. Les présidents doivent avoir leurs raisons, je suis plutôt pour car
on connaît la difficulté d’avoir deux structures aussi proches même en région parisienne. 
Même si je comprends aussi l’avis des joueurs, il y a quelque chose que j’ai un peu du mal à 
saisir, quand deux entreprises commerciales ou industrielles s’unissent dans la société pour 
être plus forte, j’ai l’impression que cela se passe mieux que dans le sport. Et si cela finissait 
par se réaliser à Paris, même si je commence à en douter au vu de la grève des joueurs 
parisiens, pourquoi ne pas relancer le débat dans le Pays Basque qui a plus forte raison ne 
dispose pas du tissu économique de la capitale ... 


